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C’est pour moi un grand honneur et agréable tâche de pouvoir faire mémoire de certaines 

caractéristiques de la personne et de la personnalité du professeur sénateur Giuseppe Vedovato, 

Président de l'Assemblée parlementaire du Conseil de l'Europe de 1972 à 1975, à cette occasion de 

la remise du prix Vedovato. Je voudrais alors faire référence à la haute estime qu'il avait pour 

l'Université Pontificale Grégorienne, institution qui a ses origines au XVIe siècle, mais aussi et 

surtout à la Fondation du «Séminaire permanent sur l'éthique dans les relations internationales» de 

la Faculté des sciences sociales de la même université. 

La découverte et la légitimité du pluralisme culturel et religieux posent  des difficultés d'ordre moral 

devant les différentes traditions culturelles, philosophiques et religieuses. Par-delà l'optimisme 

facile, et face aux multiples déceptions, la communauté internationale continue à prendre 

conscience de son unité, mais aussi aux menaces à la fraternité entre les peuples. 

Comme on le sait, la vraie paix ne peut être établie si la liberté et la dignité de la personne humaine 

ne sont pas reconnues, c’est-à-dire si l'existence de ses droits n'est pas établie et si la possibilité 

réelle de son développement matériel et moral n'est pas donnée 

C’est dans ce contexte que se posent la signification et l’importance de la Chaire d'éthique des 

relations internationales à l'Université Grégorienne. Par cette initiative, la générosité du sénateur 

Prof. Vedovato a été mise au service de l'intelligence et du progrès humain. Un tel projet s’inscrit 

dans le prolongement de l’engagement politique du Sénateur Vedovato, une action de longue durée 

au sein de l'Union européenne et des institutions internationales à travers le monde. C’est fort de 

cette expérience qu’il a pu offrir à l’Université Grégorienne l’opportunité d’un projet de haut 

niveau. Un projet pour soutenir l'exercice d'un centre de recherche et d'enseignement qui fait partie 

de sa nature et de son histoire. 

Selon le sénateur Vedovato, deux raisons principales ont donné lieu à la naissance du "Séminaire 

permanent Giuseppe Vedovato sur l'éthique dans les relations internationales» dans la grande 

famille de l'Université pontificale grégorienne. 

La conviction, acquise à partir d'une longue expérience de vie et un témoignage constant de savant 

et d’homme politique, que le manque d'engagement scientifique et culturel, favorise de plus en plus 

le déclin des valeurs éthiques. Ceci permet une spirale dégénérative tendant à provoquer une 

faiblesse dans la foi en ces valeurs, surtout dans le processus général de mondialisation du XXIe 

siècle. Tout cela joint à la considération que l'Université pontificale grégorienne, pour la 

contribution donnée à la recherche et l'enseignement scientifique séculaire,  a été et reste un lieu de 

hautes sciences. En, plus les étudiants qui la fréquentent  viennent de tous les coins du monde 

entier. 

Dans cet intérêt général où la préoccupation pour l’établissement de la justice et de la paix 

commence par l'examen sérieux des «valeurs de fond», que le professeur Giuseppe Vedovato et 

M.me Maria Luisa, ont jugé bon, de saisir les signes actuels des temps pour fonder sur le sol déjà 

adapté et accueillant de l'Université Pontificale Grégorienne, un «Séminaire permanent sur l'éthique 



des relations internationales" : Cela a été atteint aussi grâce à l'estime et l'engagement clair pour ce 

type de recherche, manifestée par le recteur en charge en l’année 2002. 

Selon la charte de la Fondation, le séminaire permanent a pour objectifs de promouvoir une plus 

grande profondeur éthique dans l’étude des organismes nationaux, Européens et non-européens, qui 

sont engagés dans la conduite des relations internationales. Dans le processus de mondialisation 

croissante, on voudrait s’adresser surtout à ceux qui sont responsables dans tous les domaines et à 

tous les niveaux, persuadés que l'absence ou la réduction des valeurs éthiques contribue 

inévitablement à la baisse de toute civilisation. Par conséquence, on voudrait considérer la tâche 

supplémentaire provenant du système de formation universitaire pour approfondir les disciplines 

interagissant à des projets et des modèles cross-communautaires. 

La situation mondiale légitime aujourd'hui la promotion urgente de rencontres et d'échanges 

internationaux avec un fort esprit d'enquête, compris comme des projets en cours, pour faire face de 

différents points de vue aux nouveaux défis qui viennent de l'évolution rapide de la géopolitique en 

mouvement. Tout cela en vue de solliciter des pensées opérationnelles qui puissent aider l'évolution 

des événements en cours et à venir, fournissant à l'impératif éthique le caractère de levain pour un 

ordre mondial plus juste et pacifique. 

Il est toujours important de rappeler que le développement véritable ne consiste pas principalement 

dans le ‘faire’. Le développement humain intégral, dans  différentes encycliques, a été déjà présenté 

par Paul VI dans la Populorum Progressio, (dont on fête le 50e anniversaire le prochain 26 mars) 

est repris par Benoit XVI dans la Caritas in Veritate, et par le pape François dans la Laudato si’, et 

se retrouve dans le projet de la Chair Vedovato. Nombreux sont les défis spécifiques, dont l'arrière-

plan peut être identifié dans une dimension anthropologique/humaine, puisque c’est l'humanité 

même et son développement intégral qui sont aujourd’hui menacés dans leur plénitude et 

authenticité. 

Avec toute notre sincère estime pour le travail fructueux que cette Association des anciens 

Parlementaires d’Europe, a accompli et continue à accomplir, et avec les meilleurs vœux afin que 

l'expérience du service vécue de façon exemplaire, par Giuseppe Vedovato, puisse continuer à être 

une sollicitation et un exemple pour les générations futures. 
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